Démarche d’utilisation de la piste de course ou du château 

L’idée de proposer deux outils ayant la même finalité a pour but de rejoindre l’élève dans ses intérêts. Les modèles présentés pourraient être modifiés en fonction des intérêts des élèves. Ex : Terrain de baseball pour un mordu de ce sport, parcours d’équitation pour une cavalière, etc.

Matériel nécessaire
-Fiche plastifiée du château ou de la piste de course.

-Fiche plastifiée des différentes consignes (trucs)  à sélectionner. Les objectifs sont découpés et placés sur le château ou la piste à l’aide de velcro ou de gommette.

-Fiche plastifiée de l’auto ou du prince (en guise de jeton à déplacer.)

La piste de course
L’élève doit s’arrêter à trois puits de ravitaillement. 

Son objet à déplacer est une voiture de course sur une piste circulaire.

Chacun des puits représente un défi ou un objectif sélectionné en fonction de ses propres difficultés. 

À chaque arrêt, l’élève retrouve une consigne ou un truc pour l’aider dans la correction de son texte.  

Il doit faire la correction proposée puis il peut ensuite passer à l’autre puits de ravitaillement en déplaçant sa voiture. 

Au départ, on se limite à trois défis prioritaires.

Quand l’élève maîtrise le questionnement ou les trucs, on change les défis.

Le château
L’élève doit s’arrêter à chaque étage du château afin de se rendre jusqu’à la princesse. 

Son objet à déplacer est le prince qui doit délivrer la princesse prise dans sa tour.  

Chacun des étages représente un défi ou un objectif sélectionné en fonction de ses propres difficultés. 

À chaque arrêt, l’élève retrouve une consigne ou un truc pour l’aider dans la correction de son texte.  

Il doit faire la correction proposée puis il peut ensuite passer à l’autre étage en déplaçant son personnage. 

Au départ, on se limite à trois défis prioritaires.

Quand l’élève maîtrise le questionnement ou les trucs, on change les défis.

Quelques considérations importantes
Pour l’élève, l’outil doit être accessible pour toute tâche en écriture.

Il doit pouvoir l’utiliser autant lorsqu’il travaille avec l’orthopédagogue qu’en classe lors de situations d’écriture.

Cela doit venir une habitude pour lui de l’utiliser régulièrement.

Pour l’enseignant, il importe de développer l’automatisation de l’outil en exigeant l’utilisation régulière lors de toutes situations d’écriture. 

Il doit aussi accepter de différencier ses attentes par rapport aux différents élèves qui ont des défis variés.

Par exemple, Simon se concentre dans ses corrections sur l’accord des verbes avec JE.

Alors que Suzie porte son attention sur l’accord des adjectifs. 

La correction de l’enseignante est donc orientée en fonction des défis personnalisés.

Pour l’orthopédagogue, il est primordial de faire le modelage de l’utilisation de l’outil en s’assurant que :

-Les consignes proposées à l’élève sont en lien avec son niveau de développement de compétence et qu’elles correspondent à ses besoins prioritaires.

- Le défi est aussi d’accompagner l’élève dans l’utilisation de  l’outil  dans des situations variées afin que l’élève puisse le réutiliser de façon autonome dans ses tâches d’écriture au quotidien.    

